
Monsieur Lainé a tenu la forge jusqu’à son décès en 1923.  

C’est son ouvrier, Henri Pierre, qui a pris la suite. 

Il était à la fois forgeron et maréchal ferrant. Juliette, sa femme, 
l’aidait dans son travail. Elle tenait parfois le pied du cheval lors 
de la pose d’un fer. 

Un jour, Juliette, fatiguée de voir le garde champêtre dresser des 
procès-verbaux à son mari pour dépot de ferraille sur le trottoir 
lors des livraisons, alla voir le maire et lui dit : " Si tu continues à 
envoyer Deslande nous faire des procès, je t’enverrai deux 
taloches lors de ton prochain discours officiel". 

Guy, leur fils, a tenu la forge jusqu’en 1970. Son père et lui ont 
modifié beaucoup de charrettes aux roues en bois en installant des 
essieux avec des roues à pneus, pour les adapter à l’arrière des 
tracteurs. 

Autrefois… la forge… 
 

Réalisation A.V.P.C. avec le soutien de la municipalité de Clécy 

Tenant son vélo, Andrée, la fille de M. Lainé 
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